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McK' luii-.

que les gisements fussent plus riclies en fer que ces blues isolt's, pour Amiante,

avoir la perspective prochaine d'Otre exploités comme iiiitifr.ii de fer.

Aminnti'.— I^i s'.T|)entineas'OciiM*aux coriglomi-rats, urkose et schiste

vert se trouve des deux cAtës de lu baie de McKenzie. Ces rochr'S ont

t'ié soumises à une forte pression due peut-i^tre :i la pi'nétration de la

grande masse de j^abbro, a l'ouest et au sud. (^>uelle qu'ait ('tr la cause

di' la pression toutes ces roches ont i-té ri'duites en de longues bmiles

étroites et la plupart d'entre elles ont une structure scliisti'us<> parallèle

aux bandes dans leur longueur c'est-a-dire de l'est nord-est à l'ouest

sud-ouest.

On trouve de la serpentine impure vert foncé le Ion;; dt; la rivt- nord •

de la baie de .McKenzie, de son extrémité ouest environ :i une courte

distanc-e de la rivière du Rapide, (|ui .se jette lians le fond de 1 anse

nord-ouest. Ues bandes de conglomérats, aikose, et schistes t'orment

la pointe ((ui sépare cette anse de la suivante et elles .sont suivies d une

seconde bande de serpentine qui, avec du schiste vert, occupe le coti'

sud-e^t de la baie, depuis le fond cle cette anse jusqu'à la passe condui- I).ii\ lamlcs

sant au lac principal. Le prolongement ouest de la première, ou bande ''"' -^''riKniine.

du nord, traverse au tond l'extrémité' ouest de la baie de McKenzie et

suit sa rive sud sur un mille au moins. 1,'ile à lAiniante étant sur la

même ligne ([Ue les affleurements des deux bords e^t .lussi formée do

serpentine appartenant à cette bande. Dans ce pays d'épaisse forêt,

où le sol est couvert de mousse, il est prescjne impossible de suivre les

bandes au-delà d"8 rives de la baie et, jusqu'à présent, les recherches

se sont bornées aux rives du lac. (Jn n'a aucune donnée sur le prolon-

gement occidental de cette bande septentrionale, sauf <iu'elle n'atteint

pas les ri\es du lac au !)oré.

Comme nous l'avons déjà dit, la Maison du Jongleur en un pic

schisteux pointu, à deux milles environ de l'extrémité occidentale de

la baie de McKenzie. La montagne de Cuuiniing est à un mille envi-

ron au nord et on rapporte ([u'il y a sur .son sommet une belle ser-

pentine vert clair contenant d'excellente annante : cette serpentine

constitue probablement une troisième bande.

Le prolongement oriental de la bande du nord se perd dans la régiem
basse sur le coté nord de la rivière du Rapide ; cjuant à la bande du

.sud on a trouvé, dit-on (]u'elle traverse ce cours d'eau, a (|uatre ou cinq

milles au nord est de la baie de McKenzie. A l'ouest la bamie parait

finir à la passe. f)n dit qu'il se trouve des zones de serpentine conte-

nant de l'amiante sur les rives septentrionales de la baie dee lies mais

l'auteur ne les a pas vues ; si elles existent ce doit être de petites

irruptions dans les roches de gabbro qui occupent cette portion ilu lac

Chibougamau.
La description ci dessus donnée des roches de serpentine indique

qu'on connaît au moins deux bandes qui ont chacune une largt>ur de

plus d'un mille et une longueur d'au moins cinc) milles et il est fort pro-

bable qu'on cons tera qu'elles s'étendent beaucoup plus loin.

Ces serpentines ont de l'importance industrielle a cau.se des filons

d'amiante qu'elles contiennent. L'amiante a été découverte d'alxjrd

sur l'ile à l'Amiante et c'est dans cet endroit seulement qt.e des recher-

ches ont été faites pour déterminer sa qualitt' et sa quantité ; dans tous

les autres endroits on a examiné seulement les indices de la surface

mise à nu par l'action du temps. Le long du coté nord de la baie, du

Cône magnétique à la rivière du Rapide, les affleurements fréquents de

serpentine montrent en beaucoup d'endroit de petites veines réticulées
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